
LE COLLEGE DES FABRES A ULPIA TRAIANA 5.ARMIZEGETUSA 

Les colleges professionnels, facteur important dans la vie des vi!Jes romaines de Dacie, 
sont attestes par de nombreux doouments epigraphiques. II y a 34 inscriptions qui nous in­
forment sur ceux de Ulpia Traiana Sarmizegetusa1• Parmi celles-ci, il y a une seuJc qui 
ne se rapporte pas au collegium fabrum, mais a un defensor lecticariorum (CIL III 1438). 
Sans y insister, on pelit affirmer que Ies lecticarii ne faisaient pas panie de la corpora­
tion des fabres; i'ls constituaicnt probablement une association a part2• Pratiquemcnt, k 
collegium fabrum reste le seul connu dans la metropole de la province. Ce foit paraît ctrc 
du au caractere specifique de Sarmizegctusa, vi,IJe eminemment commerciale, depassee quant 
au developpement par l'impetueux Apulum3, ou l'on connaît plusieurs colleges semblables. 
Le nombre moindre des artisans et leur role plus reduit dans l'economie de la vi:lle se serait 
maintenu, en Ies poussant a constituer une seule association tous ensemble, non seulemcnt 
Ies fabres proprcrnent dits4• Dans- ce cas-la, on pourrait supposer (sans avoi'l" des preuves) 
que Ies sousdivisions du college, Ies decuriae, renferm.iient un groupement par diffcrents 
professions - et par mes cn meme tcmps5 - au scin du college. Comrne dans toute la 
Dacie, il n'y a de documente que Ic nom de collegiitm fabrum, sans aucun attribut. II ,;c 

pcut que CC fait soit du aussi a une tradition constatee en !talie du nord6, region d'oi1, on 
le sait bien, de nombreux coloniste,s sont venus, sunout pendant Ies premieres annccs .1.prcs 
la conquete7• 

1 CIL III 1043, 1389, 1424, 1431, 1438, 1493 (d. V. Wollmann, Apulum, XIII, 1975, 
p. 200-203), · 1494, 1495, 1497, 1501, 1504, 1505, 1507, 1553, 7900, 7905, 7910, 7960, 
12584, 12589, 12593, 13779, 13787; G. Teglas, Klio, XI, 1911, p. 504-505 = AnnEp, 1912, 
nr. 76; B. Jano, ArchErt, XXXII, 1912, p. 408; G. Finaly, ArchAnz, 1913, 334, 336; 
C. Daicoviciu, Dacia, I, 1924, p. 252 (d. I. I. Russu, SC/V A, 25, 4, 1974, p. 589-590); 
Idem, Dacia, III-IV, 1927-1932, p. 548-549 = AnnEp, 1933, nr. 247; I. I. Russu, 
SC/V, XIV, 2, 1963, p. 477; I. Pisa, StCl, XVI, 1974, p. 235-237, nr. 1; Idem, Sar­
getia, XI-XII, 1974-1975, p. 59-60, nr. 3; Idem, Apulum, XIII, 1975, p. 679. Ne 
se rapportent pas a ce college: CIL III 1365 (cf. V. Chrisrescu, Viaţa economică a Da,.:iei 
romane, Piteşti, 1929, p. 81); G. Teglas, Klio, X (1910), p. 496 (cf. J. Trynkowski, Eos, 
LVI, 1966, fasc. 1, p. 217-220); I. P.i~o, StCl, XVI, 1974, p. 242-243, nr. 5. 

2 J. P. Waltzing, Etude historique sur les corporations pro/essionnelles chez Ies Ro­
mains, Louvain, I, 1895, p. 264 et II, 1896, p. 130-132, 153; Aegidius Forcollini, Lexico11 
iotius latinitatis, III, Pratum, 1865, p. 718; R. Lamer, RE, XII, 1 [1924]; 1096-1097; 
M. Macrea, Viaţa în Dacia romană, Bucureşti, Editura ştiinţifică, 1969, p. 319; C. Daico­
viciu, RE, Suppl. XIV [ 1974 ], 638. 

3 C. DaJcoviciu, H. Daico~iciu, Vipia Traiana, Bucureşti, Editura Meridiane, 1966, 
ediţia III, p. 16-19; V. Christescu, op. cit., p. 94. 

4 M. Macrea, op. cit., p. 317; C. Daicoviciu, op. cit., 637-638. 
5 E. Komemann, RE, IV, I (19001, 404; L. Cracco Ruggini, Akten des VI. lnter­

nationalen Kongresses • Jiir Griechische unJ lateinische Epigraphik .( = Vestigia. Beitrăge zur 
alten Geschichte, Band 17), Miinchen, 1973, p. 273. 

6 E. Komemann, RE, VI, 2 [ 1909], 1892. · 
_7 J. Trynkowski, Przeglad historyczny, tom LVI, 3, 1965, p. 369-:-387; M. Macrca, 

op. Cit., p. 253-254. 
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168 R. ARDEVAN 

Parmi Ies documents epigraphiqucs c1tes ci-dessus, cinq sont constitues de petits frag­
mcnts, impossibles a completer et a cotnprendre8• II nous en restent dane 29 inscriptions 
titilisables. Elles nous foumissent pas mal d'informations, qui nous representent un co!Jege 
professionnel de type romain occidental, en concordance avec le caractere connu de la viile 
Ct de la provinee d~-meme. 

Les nouvelles decouvertcs ont attc-ste quc Ic collegium fabrum existait des .Je ,regne 
d~ T rajan9• On sait qu~ Ies antiques collegia (a l'epoque cn question) etaient fondes a l'ini­
tiative privee avec l'approbation de l'f:tat, ayant pour but l'entraidc, l'organisation des 
parties de plaisir et des fetes cn commun, mais amsi la celebration des ceremonies de culte. 
1 es anisans groupes en corporations parvenaicnt de cctte sorte a obtenir un meilleur statut 
social ct une certaine imponance dans l:t vie municipale. Les collcgcs comtituaient un 
.,Tins etat" dans Ies villcs romain~, provinciale,, immcdiatement aprc:s Ic ordo decurionum 
ct lcs augustales; ils arriva:i•::nt mcmc a a~umer de certaine, c.îchc.:, mnnicipalcs, tel,lcs quc le 
,crvicc des pompiers10. Pouvaicnt aussi dcvrnir mcmbrcs du collegc des gem ayant d'autres 

ocrnp.l!ions (jusqu'a Septime Severe tolll au moins) 11, a la. condition d'avoir des rappor.ts 
avec Ic specifique de la corporation; on connaît a Ulpia Traiana dcux marchands syriens 
integres a la IV-eme decurie du colkge dL"S fabres: SJ.11S doutc cummcrcialisaic:nt-ils Ies 
produits de ceux-la 12. 

L'organisation du college est copicc de celle de la cite. A sa tete ii y a des magistrats 
clus par l'assemblee des membres (co11ventus). Petit a petit quand mcme, le role dt."S 
assemblces s'attfuue, Ies magistrats monopolisamt en fa~t 'le pouvoir de dec~ion 13. Les pJ.us 
marquants sont Ies magistri, qui dirigent l'activite des colleges et Ies representent dans Ies 

rel.nions avec Ies autorites et la diviniteu. La rcelection en fonction paraît avoir eu lieu 

assez rarement; T. Varenius Gallicanus mentionne ave.c fierte sa qualite de ter magister­

(CIL III 13779). II est le scul magister co/legii que l'on connaît a Sarmizegetusa. Les 
o/ Jiciales et Ies quaestores sont wbordonncs aux magistri, mais ii •arrive qu'ils rnanquent 

dans l'organisation de ccrtains collcges1:; et ne sont gu~rc attestes a Ul pia Trai ana; de meme 

!curs subalternes, nommcs a vic16• Les dignitaircs a la tete des decuries, appeles decuriones, 

cons1i1ucnt avec Ies magistrats une couche privilcgice au sein du collegc17 . On connaît, par 

Ies inscriptions, le nom de quatre dccuriones collegii fabrum 18; !'un est sans doute d'originc 

libertine, et ii est possible que Ies auttes le soient egalcment (y co"mpris T. Varenius Galli­

canus10). Cctte condition des ccrtains membrcs de premier rang du col:lege laisse entrevoir 

8 CIL III 12584, 12593, 13787; B. Jano, loc. cit.; I. Pisa, Apulum, XIII, 1975, p. 679. 
9 Idem, StCl, XVI, 1974, p. 235-237, nr. 1. 
10_ E. Kornemann, RE, IV, 1 [1900), 385-415, 445; Idem, RE, VI, 2 [1909], 1905, 

1912; TransAnt, Bucarcst, 1945, p. 411; V. Christescu, op. cit., p. 87-88; M. Ma<:rea, 
op. cit., p. 144-145, 316, 404. 

11 E. Kornemann, RE, IV, 1 [1900), 395; Idem, RE, VI, 2 [1909], 1896. 
12 CIL III 1431; V. et CIL III 7915. Cf. M. Macrea, op. cit., p. 317 ct D. Tudor, 

Oraşe, tîrguri şi sate în Dacia romană, Bucure~ti, 1968, Editura ştiinţifică, p. 96. 
13 E. Kornemann, RE, IV, 1 [1900], 415, 418-42'0, 426-428; V. Christescu, op. cit., 

p. 85; M. Macrea, loc. cit. 
H E. Kornemann, op. cit., 420 sq.; I. Pisa, RevRHist, tome XIII, 1974, nr. 5-6, 

p. 728. 
15 E. Kornemann, loc. cit. 
16 Idem, op. cit., 423. 
17 Idem, op. cit., 418-419. 
18 Aurelius Valens et Flavius Zara (CIL HI 7910), T. Varenius Gallicanus (CIL Ul 

13779), P. Flaccinius Felix (,I. Piso, Sargetia, XI-XII, 1974-1975, p. 59-60, nr. 3). 
10 Ibidem; J. Trynkowski, op. cit., p. 378-379. 
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le statut social de la masse des collegiati: des gens libres, de condition modeste, vivant de 
leur propre travail, comptant panni eux de nombreux anciens esdaves20• Mais l'organisation 
propre leur donnait une possibilite d'affirmation sociale et pouvai-t leur creer meme l'illusion 
d'un role politique21 • 

Bien qu'on n'ait aucune attestation epigraphique, on peut presumer l'existence des 
defensores du coilege des fabr~s, tout comme en avaient les lecticarii et les negociants (CIL 
III 1438, 1500). 

De m~e que la villc, le collegc elit ses patrons, capables d'assurer sa protection~~. 
On connait Ies noros de six patroni collegii fabrum23; deux d'entre eux ne paraissent avoir 
rempli aucune magistraturc24, un autre est ornatus omamentis decurionalibus25• Trois autres 
font panic de l'aristocratie mtL11icipale; )'un est meme eques Roma,ms (M. Cominius Quinrns). 
On peut en conclure que, dans la designation des patrons du college, le pouvoir economique 
et l'influence personnelle comptaicnt plus que 1e statut social. C'etaient des gens aises, car 
le honor patronatus impliquait aussi des sacrifices matericls26, mais ils ne devaient pas etrc 
absolument du nombre des omnibus honoribus Juncti. Les femmes elles aussi pouv,tiL"Tlt 
acceder, honorifiqucment, a cette fonccion, a titre de mater collegii21; en Dacie on en trouve 
unc seule attestation, a Apulum28. 

Les inscriptions nous attestent aussi l'ex~stence de quclques patroni decuriae. On cn 
connaît trnis2~. Flavius Graecinus pourrait etre a !'origine un affranchi, tandis que Tiberius 

Claudius Ianuarius etait augusta! d:: la colonie. En revanche, T. Ancharius Octavius ctait 

decurion de la villc ct ii a eleve un portique imposant ob honorem patronatus, ce qui prollVC 

que de telles clignites ctaient estimees par !'aristocrat.ie municipale elle-meme. 

Les dccuries ne constituaicnt pas de simples sousdivisions administratives: c'etaient 

des corps officiellement reconnus, des entites a vie propre30• Elles avaient non seulement des 

patrons, mais aussi des divinitcs protectrices de chacune d'entre elles, genius decuriae 
(CIL III 7905), de meme que le college avait aussi sa divinite tutelaire31, genius co/legii 
(CIL III 1424). D'habitude ces decuriae - malgre leur nom - comptaient plus de dix 
hommes. Le college de Sarm1zegetusa comptait pour le moins quinze decuriesa2. Le 

nombre des membres du collcge a ete apprecic a quelque 300 hommes33, cel'ltes, un chiffre 
minimum. 

20 E. Komemann, RE, VI, 2 [1909], 1905. 
21 Idem, RE, IV, 1 [1900], 415; R. Etienne, Viaţa cotidiană la Pompei, Bucureşti, 

1970, Editura ştiinţifică, p. 128-129. 
22 E. Kornemann, op. cit., 424-425. 

• 
23 Sextus Attius Secundus (CţL III 1493; cf. V. Wollmann, loc. cit.); M. Cominius 

Qmntus (CIL lll 1497); L. Flavius Valens (CIL III 1501); M. Pomponius Severus et 
M. Urbius Valerianus (G. Teglas, Klio, XI, 1911, p. 504-505 = AnnEp, 1912, nr. 76); 
C. Valerius Valentinus (CIL III 1495; cf. C. Daicoviciu, RE, Suppl. XIV [1974], 639). 

24 L. Flavius Valens, M. Urbius Valerianus (cf. supra). 
25 Sextus Attius Secundus. II semble c~re augusta! de la colonie (cf. R. Ardevan, 

Sextus Attius Secundus, manuscrit). 
26 E. Kornemann, loc. cit. 
27 Ibidem. 
26 CIL lll 1207; apud V. Christescu, op. cit.,J,. 86. 
29 T. Ancharius Octavius (G. Finaly, Arch nz, 1913, 336); Tib. Claudius lanuarius 

(CIL JP 7960); Fl~vius Gra~cinus (I. I. Russu, SC/V A, 25, 4, 197~, p. 589-590). 
]. P. Waltzmg, op. cit., I, 1895, p. 362; E. Kornemann, op. cit., 419. 

31 Idem, op. cit., 404. 
32 I. I. Russu, SC/V, XIV, 2, 1963, p. 447, notes nr. 2 et nr. 4. 
33 M. Macrea; loc. cit. _ 
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170 R. ARDEVAN 

La division meme en decuries met en evidence un autre caractere de l'organisation des 
co1leges, a savoir .Je caractere para-militaire34 . Les colleges professionnelis ctaient parfois 
obliges a agir comme des unites militaire5, surtout concernant le service de pompiers qu'ils 
prctaient aussi bien d3llls J'enceinte de La ville que sur son territoirc rural35• Tout comme 
Jos Jegions, ils sont ,sousdivises et decuries et ccnturies, ils ont des centuriones ct des op­

tiones36. A Sarmizegetusa on connaît un porte-drapeau (vexillarius) du collegc, Aurelius Ma­
rinus37. Les collegia avaient leur propre etendard et leurs enseignes, pones dans Ies solennites 
par Ies vexillarii et Ies imaginiferi designes expressement38• Ce qui temoigne encore du ca­
ractere paramifoaire du college c'est l'existence de Ia digncitc de praefectus collegii fabrum 

(a ne pas confondre avec praefectus fabrum39). Les ti,tulaires de cette dignite etaieni: designes 
parmi Ies plus hauts magistrats de l:i villc40. Quatrc de ces prefets sont attestes41 , to\J5 
anciens duumviri de la colonie. L'un d'entre cux (C. Valerius Valentinus) etait cn meme 
tcmps patron de la corporation. Ils etaient clus par le collcge, a terme delimiten, mais 
ils etaient directement subordonnes aux autorites de l'f:tat, qui intervenaient, sans doute, 
dans leur nomin.ation. A propos de ccs prefets se revelc le debut de l'ingerencc de l'Etat 
dans l'administration 1nterne des corporations43• Les prae/ecti collegii n'etaient pas membres 
du college, mais audessus de lui. Leur fonction n'etait pas une magistrature municipale44 ; 

tout de meme elle etait estimee comme etant du rang le plus eleve et figure dans Ies in­
scriptions a elite de .Ja magistrature supreme. Leur principale attribution doit avoir ete la 
commande des decuries de fabres dans le cadre du service des pompiel"645• 

On ne connaît pas de album collegii dans la Dacie romaine, bien que leur constitution 
ait ete obligatoire pour toute association46• II ne s'est rien conserve non plus, a Ulpia 
Traiana, des nombreux documents que la gerence d'un parei! college aurait du avoir 
crees47. 

Outre Ies divers dignitaires du college, cites ci-dessus, on connaît Ies cognomina de 
deux membres, a fonction difficile a determiner (Paulus et Iulianus - CIL III 13787), 

aussi que ceux de 16 membres du bas etage du college. Parmi ceux-ci, l'un est augusta! de la 
colonie48, deux autres SOnt Ies dcux negociants syriens deja mentionnes49, un seul (Aurelius 
Ingenuus) faisa.it partie du ordo decurionumr.a. Les douze autres ne mentionnent pas leur 

34 E. Kornemann, op. cit., 418; Idem, RE, VI, 2 [1909], 1915; M. Macrea, loc. cit. 
35 E. Kornemann, RE, IV, 1 [1900], 395; Idem, RE, VI, 2 [1909], 1918. 
36 J. P. Waltzing, op. cit., p. 360-361; E. Kornemann, RE, IV, 1 [1900], 419. 
37 CIL III 7900. · 
38 E. Kornemann, op. cit., 414. 
39 Idem, RE, VI, 2 [1909], 1918-1924. 
40 M. Macrea, op. cit., p. 320; I. Piso, StC/, XVI, 1974, p. 235. 
41 M. Opellius Adiutor (I. Piso, op. cit., p. 235-237; Idem, Apulum, XIII, 1975, 

p. 679); Sextus Valerius Fronto (CIL III 1398; cf. I. Piso, ActaMN, XII, 1975, p. 172-174, 
note nr. 40); C. Valerius Surus (C. Daicoviciu, Dacia, III-IV, 1927-1932, p. 548-549 = 
AnnEp, 1933, nr. 247); C. Valerius Valentinus (CIL III 1495; cf. C. Daicoviciu, loc. cit. 

42 W. Ensslin, RE, XXII, 2 [1954], 1301-1302. 
43 E. Komemann, RE, IV, 1 [1900], 442-443. 
44 Idem, RE, VI, 2 [ 1909], 1916. 
45 Idem, op. cit., 1913, 1915; M. Macrea, loc. cit. 
46 E. Kornemann, RE, IV, 1 [1900], 418. 
47 Par exemple CIL III p. 924; apud E. Kornemann, op. cit., 416-417, 421. 
48 Flavius Fortunatus (I. I. Russu, op. cit., p. 447). 
49 V. supra, note nr. 12. 
5° CIL III 1424; R. Miinsterberg -- J. Oehler, JăAI, V, 1902, Beiblatt, p. 119. 
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qua:lite51, mais quatre d'entre eux sont a coup sur des affranchis de 1a corporation&2• L'opinion 
est confirmee53 qu'un nombre de fabres, ayant attcint quelque prosperite, pouvaient dcvenir 
augustales54• Parmi Ies fabres de Sarmizegetusa on remarque trois greco..:orientaux55 et trois 
syriens56; Tiberius Iulius Bubalus pourrait etre d'origine dace, mais cela n'est pas certain57• 

Les autres ont tous des noros romains; du rcste, toutes ·· ies inscriptioris se rappol'tant au 

collegium f abrum de la capitaile de la Dacic sont redigees en latin. 

On peut encore ajouter quatre autres inscriptions a ceiles que l'on a deja mentionnees 
et qui se rapportent aux tailleurs de pierre (lapidarii), habitant le territoire de la colonic58• 

II est trcs prnbable que ceux-la aussi aient fait panic du collegium fabrum 59• Ces inscrip­
tions ne nous appreuvent ricn sur l'organisation du college, mais seulement · 1es noros de 
quatre possibies membres, dont un seul est grec (Diogenes, CIL III 7895); Ies autres portent 

de sonores noms romains60• 

Le collcge etai,t personnalite juridique, il pouvait condure des transactions et possedait 

des proprietes61 • Une inscription nous parle d'un aedes dresse par deux patrons du collegc 

pendant le regne de Caracalla. 0n ne sait pas au juste si c'etait un temple du college, 
pour le culte de sa divinite protectrice, mais c'est l'eventualite la plus probable62• Un pareil 
temple - bâti par Ie college ou offen par l'Etat - pouvait parfois servir pour sicge 
du college et pour lieu ou l'on tenait Ies assemblees63• Mais d'habitu.ck 
on Ies tenait dans un bâtiment affecte uniquement aux activites du college, la schola (non 
encore atteste a Ulpia Traiana). Dans son enceinte avaient lieu Ies festins organises par Ic 
collegc tout entier; c'est toujours ici qu'on gardai•t Ies docurnents et que se reunissaient Ies 
magistrats et Ies decurions de la corporation pour prendre des decisions6~. L'existence de 
quelques bâtimcnts monumentaux, propriete du college des fabres, nous est aittestee aussi 
pa:r deux inscriptions qui parlent de l'clevation d'un portiquc de 45 pieds de long65 et de la 
dotacion d'un edifice d'un preportique, d'une cuisine, d'un fronton, de bancs a reposer ct 

51 M. Aurelius Fortunatus (CIL III 1494); Claudius Verus (CIL III 7960); M. Do­
m~tius Primus (G. Finaly, ArchA11z, 1913, 334); Fabricius lucundus, Fabricius Iucundus 
(iunior), Fabricius Silvanus et Fabricius Licinianus (CIL III 1553); Q. Ianuarius Zosimus 
et Q. Ianuarius Agathangelus (CIL III 1504); C. Iulius Marcus (CIL III 1505); Tiberim 
Iulius Bubalus (CIL III 1043; cf. I. I. Russu, loc. cit); ? Laurentianus (CIL III 1507). 

52 CIL III 1553; cf. E. Kornemann, op. cit., 431-433 et V. Christescu, op, cit., 
p. 88. 

53 CIL III 7960; I. I. Russu, loc. cit. 
5·1 M. Maicrea, op. cit., p. 321. 
55 Q. Ianuarius Zosimus et Q. lanuarius Agathangelus (CIL III 1504); Flavius Zora 

(CIL III 7910; cf. C. Daicoviciu, op. cit., 628). 
56 M. Bassus Aquila et Gaius Gaianus (CIL III 1431, 7915); Aurelius Marinus (CIL 

III 7900). 
57 V. Chr.istescu, op. cit., p. 92. 
:;s I. I. Russu, ActaMN, I, 1964, p. 183-184. . 
59 C. Daicoviciu, RE, Suppl. XIV [ 1974 ], 639. Aucune inscription ne nous parle 

explicitement d'un college des lapidaires (CIL III 1365; V 7869; XII 732, 1384; XIII 1034. 
Apud J. P. Waltzing, op. cit., II, Louvain, 1896, p. 153). 

60 M. Cocceius Lucius (CIL III 1365); CJ.aud~us Saturninus (GIL III 1413); T. Iulius ? 
(CIL III 1601). 

61 E. Kornemann, op. cit., 429, 431-436. 
62 G. Teglas, Klio, XI, 1911, p. 504-505 = AnnEp, 1912, nr. 76. Cf. M. Macrea, 

op. cit., p. 317 et C. Daicoviciu, op. cit., 638. 
83 E. Kornemann, loc. cit. 
6' Ibidem; V. Christescu, op. cit., p. 87-88. 
65 G. Finily, ArchAnz, 1913, 336. 
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d'une peinture murale (CIL III 7960). Il pourrait s'y agu dans Ies deuit cas de la meme 
schola fabrum66• 

A Sarmizegetusa Ies fabri disposa!ient encore de bancs en p1erre, reserves dans l'amphi­
theâtre67, uniquement, sans doute, pour Ies dirigeants du college, tout comme cn avaient Ies 
augustales et le ordo decurionum68• Enfin, unc inscription de Tibiscum mentionnc plusieurs 
Fabricii, affranchis du college69• On ne peut pas savoir si le college mentionne est celui de 
la colonie Ulpia Traiana (dans le territoire rural de laquelle avait ete indus Tibiscum aussi, 
un certain temps)7° ou bien celui de mu.nicipium Tibiscense. Ce qui est certain, en tout cas, 
c'est que le college de Sarmizegetusa aussi a eu ses affranchis (par consequent, des esdaves 
propres aussi), comme d'autres pareils colleges de l'Empire. 

Le college disposait d'importants revenus, provenus aussi bien des cotisations des 
membres que des donations irregulieres des magistrats et des patrons71. On a vu que T. An­
cha,rius Octavius embellit le siegc du collcge ob honorem patronatus12 , ct, sans doute pour Jes 
memes raisons, Tiber.ius Claud.i'US lanuarius en fait autant73, ainsi que Ies deux patrons -
M. Pomponius Severus et M. Urbius Valerianus - qui font bâtir un aedes14• De ses fonds, 
collegium fabrum peut aider des membres au besoin et recompenser ceux qui le meritent75. 
II s'occupe de l'enterrcment de ses membrcs decedes; on en connaît trois cas cenains76, d1!ux 
autres soulevent encore des dontes77. Deux in>eriptions nous parlent d'aides accordees par 
le collcg~ a des familles pour des enterremcnts;8; l'une monte jusqu'a 400 deniers (CIL III 
1504). La quatrieme decuric dresse un autel votif a Juppiter Dolichenus pour Ia sante des 
deux membres d'origine syriennc79. Le college acorde des sportula a ses mcmbres ayant 
prouvc des merîtes parciculiers et, dans des cas d'exception, des sportula dupla, dont bene­
ficiaient deux membres de la corporation de Sarmizegetusa80. C'etait une honneur exception­
nelle81 (il apparaît memc l'expression de honos dupli - CIL III 7960), du moment ou 
Ies membres aussi honores se hâtent de manifester leur generosite a l'egard de la corporation: 
M. Aurelius Fortunarus fait dresser un monument au college et a sa decurie (CIL III 1494), 
tandis que Glaudius Verus embeilli<t le siege du college (CIL III 7960). Tout cda denote le 
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